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42.

(Bern Bd. 49, N° 87).

Monsieur etc.

J'espere que vous aves recu ma lettre du 13

Janvier et que vous recevres demain par la coche

mon paquet qui contient une partie de votre vie
p. 45-129 et deux volumes de vos voyages en Ms.
Permettes moi que j'ajoute ce que j'ai ecrit du
depuis, p. 129-148, j'espere que vous me fairois la
gräce de me renvoyer allors le tout ensemble. Les
libraires se mettront incessamment apres Pimpres-
sion de l'ouvrage que je n'ai point copie encore, si
j'excepte ce que vous alles recevoir. J'ai l'honneur
etc.

Brugg ce 15 janv. 1755.
Zimmermann.

43.

(Bern Bd. 49, N° 88).

Monsieur etc.

Je suis au desespoir d'etre oblige de vous
causer tant d'embarras avec mon Ms. Les libraires
m'ecrivent lettres sur lettres que je dois les expedier,

c'est pour cela que je suis oblige de vous en

envoyer encore une partie pour qu'elle puisse ac-
compagner ce qu'apparemment vous me ferois la
grace de me renvoyer le pfutot possible. Oserois-je
vous supplier Monsieur d'ecrire vos corrections d'une
facon lisible, parceque je n'aurois pas le loisir
d'en copier une page seulement. Je me recommende
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42.

(Lsru Là. 49, ^ 87).

Nonsieur sto.

à'espere que vous avss rsyu ins, lettre du i3
àanvier et que vous reosvros àsmain par is, ooous
inon paquet qui ooutisut uns partis às votrs vis
p. 43-129 st àeux volumes às vos vovaZos sn Ns.
permettes moi qus Mazouts os qus z'ai sorit àu
àepuis, p. 129-l48^ z'ospsrs que vous ms tairois ia
Srâes às ms renvover ailors ls tout ensemble, les
libraires ss msttront inoessammeut aprss i'impres-
sion às i'ouvrags qus zs n'ai point oopis snoors, si
z'exoepts es que vous allss reosvoir. à'ai i'uonnsur
sto.

LruSA os 15 z'anv, 1755.
Zimmermann.

43.

(Sern Là. 49, N» 88).

Nonsisur sto.
,1« suis au àsssspoir à'strs obiiZo àe vous

uauser tant à'embarras avso mon Ns. lss libraires
m'eorivent isttrss sur lettres que zs àois lss exps-
àisr, o'sst pour oeia que zs suis obiiZs às vous «n
envover snooro uuo partis pour qu'siis puisse ao-

oompAAnor os qu'apparsmmsut vous ms terois la
Zraos às ms rsnvover le plutôt possible. Oserois-z's
vous supplier Nonsisur à'sorire vos oorrsotious à'une
laoon iisibis, parosqus zs n'aurois pas ls loisir
à'ou oopisr une page seulement, àe ms reoommonàe
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toujours ä l'honneur de votre protection en vous
priant de ne pas vous scandaliser (s'il est possible)
de mes importunites. J'ai l'honneur etc.

Brugg ce 18 Janvier 1755.
Zimmermann.

44.

(Bern Bd. 49, N° 89).

Monsieur etc.
Je continue ä vous envoyer mon griffonnage,

quoique tres sensible du peu de loisir que vous
deves avoir. Je serai bien fache si cette vie devoit
vous causer le moindre chagrin, eile n'est point
ecrit dans ce dessein et je repondrai suffisam-
ment dans la preface ä ce que l'on en pourroit dire.
La critique du monde qui me choqueroit le plus,
c'est si on disoit que j'ai ecrit votre panegirique.
Au reste j'ai toujours les iibraires ä mes trousses,
et je fais mon possible pour les expedier quoique
je me trouve dans la Situation du monde la plus
triste. Ma pauvre femme n'a pas pu se garantir
total ement du froid terrible dont nous avons ete
accable. —

Je suis infiniment mortifie des chagrins que
vous causent les J(enner). Rien de plus vrai que ce

que vous m'aves dit dans une de vos precedentes
que les menaces de la personne en question dege-
neront en folie ou en fureur. Sans fureur on ne
parleroit pas de pistolets et sans folie on ne
demanderoit pas des graces l'epee ä la main. Je vous
felicite par contre bien de hon coeur des progres
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toujours s, l'bonnsur «Zo votrs protsotiou su vous
priant às ns pas vous soandaiissr (s'il sst possibls)
àe mss importunitss. à'ai i'nonneur sto.

LruZZ os 18 àanvier 1755.
Zimmermann.

44.

(Sern Là. 49, U° gg),

Nonsisur ete.

às ooutiuus a vous euvover mou Sritlounags,
quoiqus tros sensible àu peu às loisir qus vous
àevès avoir, às ssrai bisu taobs si estts vis àsvoit
vous oaussr is moinàro onaZrin, eiis u'sst poiut
eorit àaus oo dessein et js répondrai suftisam-
ment àans ia prslaos à ee que i'ou eu pourrait dire,
la oritiqus àu mouàs qui me oboqusroit le pius,
o'sst si «u àisoit que j'ai «orit votrs pausZiriqus.
L.U rssts j'ai toujours iss libraires à mes trousses,
ot je lais mou possible pour iss sxpsdisr quoiqus
js ms trouvs daus la situation du mouds la plus
trist«. Na pauvrs lsmms n'a pas pu so garantir
totalement àu troid terrible dont nous avons sts
aooabls. —

às suis inbnimsnt mortilis dss obagrius qus
vous oaussnt lss ^(M«s>)>. lìisn ds plus vrai qus os

qus vous m'avss dit dans uus ds vos prsosdsntss
que les menaoos de la personne en question deZe-
neront sn toiis ou sn kursur. 3ans tursur «n ne
parieroit pas ds pistolsts st sans lolis on ns ds-
manderoit pas des Zraoes l'epes à ia main, àe vous
tsiioite par oontrs bisn ds bon oosur des progrès
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